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			L’archipel de Zanzibar


		


		

			Dans ce chapitre 


			Île de Zanzibar


			Nungwi


			Kendwa


			Matemwe


			Bwejuu


			Paje


			Jambiani


			Kizimkazi


			Fumba et la baie de Menai


			Pemba


			Chake Chake


			Wete


		


		

			Le top des hébergements


			 Emerson Spice (voir ici)


			 Lost & Found Hostel (voir ici)


			 Upendo (voir ici)


			 Demani Lodge (voir ici)


			Le top des restaurants


			 Emerson on Hurumzi Rooftop Teahouse (voir ici)


			 Mr Kahawa (voir ici)


			 Zanzibar Coffee House (voir ici)


			 Monsoon Restaurant (voir ici)


		


		

			Pourquoi y aller


			Dès l’arrivée, l’archipel de Zanzibar vous transporte dans le temps et dans l’espace. Il s’agit de l’un des plus grands carrefours culturels au monde, entre Afrique et Arabie.


			À Zanzibar Town, les ruelles étroites de Stone Town serpentent entre les bâtiments anciens ornés de grandes portes sculptées et de balcons. Le long de la côte, la vie villageoise reste traditionnelle avec les boutres de pêche qui prennent le large, et à la campagne, les rizières et les plantations de clous de girofle – qui donnent à Zanzibar son surnom d’“île aux épices” – s’étalent à flanc de collines.


			Les visiteurs découvrent aussi un paysage qui a bien changé : les plages idylliques sont jalonnées d’hôtels, et l’océan est idéal pour la plongée, le snorkeling et le kitesurf.


			Avec son cadre tropical, sa culture unique (et les nombreuses soirées sur la plage), l’archipel de Zanzibar offre une expérience fascinante et très agréable de l’Afrique de l’Est dans l’océan Indien.


		


		

			Quand partir
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			Déc-fév Période prisée, surtout à Noël et au Nouvel An, les tarifs hôteliers peuvent alors s’envoler.


			Mars-mai Saison des pluies ; certains hôtels ferment et d’autres proposent des réductions.


			Juil-août Haute saison ; hôtels et plages sont parfois bondés.
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							À ne pas manquer


							1  La Maison des merveilles (Beit el-Ajaib ; voir ici), le plus célèbre édifice de Stone Town, le quartier historique de Zanzibar Town.


							2  Le marché de Darajani (voir ici), le grand marché traditionnel de Zanzibar Town.


							3  Une croisière en boutre (bateau traditionnel) à Fumba, dans la baie de Menai (voir ici), pour observer l’océan avec Safari Blue.


							4  La découverte de Chumbe (voir ici), île déserte ourlée d’un récif corallien préservé.


							5  Bronzette, baignade, détente, fête ; il y en a pour tous les goûts à Nungwi (voir ici).


							6  Les papillons, les colobes roux et autres animaux sauvages de la forêt de Jozani (voir ici).


							7  Une leçon de kitesurf à Paje (voir ici), avec l’Airborne Kite Centre.


							8  L’exploration des merveilles sous-marines de la péninsule de Kigomasha (voir ici) à Pemba.


							9  Un séjour idyllique au Pemba Lodge, isolé à la pointe de l’île de Kiweni (voir ici)


						


						

					


					

				


			


		


		

				Histoire


			

				

					 


				


			


			L’histoire de Zanzibar remonte au moins au début du premier millénaire, quand des populations du continent, de langue bantoue, s’aventurèrent sur les nombreuses îles de l’archipel. Le Périple de la mer d’Érythrée (écrit pour les marins par un marchand grec vers l’an 60) mentionne l’île de Menouthias, l’actuelle Zanzibar aux dires de nombreux historiens. Vers le VIIIe siècle, des marchands de Chiraz, en Perse, firent route vers l’Afrique de l’Est, où ils fondèrent des colonies sur les îles de Pemba et d’Unguja (aussi appelée île de Zanzibar). 


			Entre les XIIe et XVe siècles, l’archipel trouva sa voie grâce à l’essor des liens commerciaux avec l’Arabie et le golfe Persique. Zanzibar devint une puissante cité-État, avec Zanzinbar Town comme point central, fournissant des esclaves, de l’or, de l’ivoire et du bois jusqu’en Inde et en Asie, et important des épices, des verreries et des textiles. Le commerce avec l’Orient apporta aussi l’islam et l’architecture arabe qui caractérise encore aujourd’hui Stone Town, le quartier historique de Zanzibar Town.


			Européens et Omanais


			Au cours du XVIe siècle, Zanzibar tomba sous contrôle portugais, puis, à la fin du XVIIe siècle, sous la domination du sultan d’Oman.


			Au début du XIXe siècle, Oman contrôlait si bien le commerce de l’archipel que dans les années 1840, le sultan transféra sa cour du golfe Persique sur l’île de Zanzibar. On lui doit de nombreux édifices encore visibles aujourd’hui dans le quartier historique de Stone Town. À partir du milieu du XIXe siècle, l’intérêt croissant des Européens pour l’Afrique de l’Est et la fin du commerce des esclaves entraînèrent le déclin de la domination des Omanais. En 1890, Zanzibar entra sous “protectorat” britannique, dirigé par des sultans omanais, supervisés par des représentants coloniaux britanniques.


			Cet arrangement dura jusqu’au 10 décembre 1963, date de l’indépendance de Zanzibar. Un mois plus tard, en janvier 1964, les sultans étaient renversés au cours d’une révolution sanglante initiée par l’Afro-Shirazi Party (ASP), qui prit le pouvoir. 


			Union avec le continent


			Le 12 avril 1964, Abeid Karume, président de l’ASP, signa avec le Tanganyika (la partie continentale de l’actuelle Tanzanie) une déclaration d’union qui donna naissance à la République unie de Tanzanie (de “Tan” pour Tanganyika et de “Zan” pour Zanzibar). Karume fut assassiné en 1972 et Aboud Jumbe assuma la présidence de Zanzibar jusqu’à sa démission en 1984. Divers dirigeants occupèrent ensuite cette fonction jusqu’à l’élection hautement controversée du fils du premier président, Aman Abeid Karume, en 2000.


			

				

					 


				


			


			

				

					LE COMMERCE DES ESCLAVES


					Pratiqué en Afrique depuis la nuit des temps, l’esclavage atteignit son apogée en Afrique de l’Est avec l’essor de l’islam, qui interdit l’asservissement des musulmans. La demande des planteurs européens des îles de la Réunion et de Maurice contribua au développement de ce commerce, notamment durant la seconde moitié du XVIIIe siècle.


					Au début, les esclaves étaient enlevés dans les régions côtières et envoyés en Arabie, en Perse et dans les îles de l’océan Indien. Kilwa Kisiwani était l’un des principaux ports d’embarquement. Avec l’accroissement de la demande, les marchands pénétrèrent plus avant sur le continent africain jusqu’à des pays aussi éloignés que le Malawi et le Congo. 


					Au XIXe siècle, lors de la domination des Arabes omanais, Zanzibar avait supplanté Kilwa Kisiwani en tant que principale plaque tournante du commerce d’esclaves en Afrique de l’Est. Selon certaines estimations, dans les années 1860, quelque 10 000 à 50 000 esclaves transitaient chaque année par le marché de Zanzibar. Au total, plus de 600 000 esclaves furent vendus par Zanzibar entre 1830 et 1873, date à laquelle un traité avec les Britanniques mit officiellement fin à ce trafic dans la région.


				


			


			L’archipel aujourd’hui


			Depuis de nombreuses années, le Chama Cha Mapinduzi (CCM, ou Parti de la Révolution), parti au pouvoir, et son opposant, le Front civique uni (Civic United Front ; CUF), dont le siège est à Pemba, sont les deux principaux partis politiques de l’archipel. Les tensions entre les deux partis se sont intensifiées durant les élections de 1995, de 2000 et de 2005, toutes marquées par des violences et des allégations de fraude.


			En 2010, après de nombreuses querelles, les électeurs ont accepté les propositions d’un nouveau gouvernement d’unité nationale où le gouvernement CCM en place et le CUF se partagent le pouvoir, permettant ainsi un rapprochement progressif.


			En 2015, cette relation fragile a de nouveau été mise à mal quand le CCM déclara l’invalidité du scrutin initial. De nombreux Zanzibarites boycottèrent les nouvelles élections, organisées en mars 2016 et remportées par le CCM.


			Cette configuration paisible mais fragile devrait se maintenir, au moins jusqu’aux prochaines élections en 2020.


			ÎLE DE ZANZIBAR


			%024  /  950 000 HABITANTS


			Entourée de plages figurant parmi les plus belles du monde, l’île de Zanzibar est un joyau dans l’océan. On s’y baigne, on y plonge, on s’y détend simplement en bord de plage, tandis que des bancs de poissons colorés évoluent dans les jardins coralliens et des dauphins batifolent au large.


			Dans la capitale de l’île, Zanzibar Town, le quartier historique de Stone Town offre un captivant mélange d’influences d’Afrique, d’Arabie, d’Inde et d’Europe.


			Tout cela, entre autres, fait de l’île de Zanzibar (officiellement appelée Unguja) le point central de l’archipel et l’endroit le plus prisé des visiteurs, mais choisissez bien votre destination. Si la beauté paisible et l’animation (ou les deux) sont à portée de main, le développement touristique croissant menace la magie de l’île et les fragiles ressources de la communauté.


			

				

					 


				


			


				Zanzibar Town


			400 000 HABITANTS


			Pour la plupart des visiteurs, Zanzibar Town évoque Stone Town, le quartier historique où l’on peut flâner pendant des heures dans un dédale de rues étroites, en voyageant à travers les siècles. Chaque recoin cache une surprise – un ancien palais, des bains perses, une ruine croulante, une demeure en pierre de corail (d’où son nom de “Stone Town”) aux portes sculptées et aux balcons à treillage, ou une école pleine d’enfants récitant des versets du Coran.


			Zanzibar Town (parfois appelée Zanzibar City) est aujourd’hui la capitale de l’entité administrative autonome de Zanzibar, et de loin la plus grande ville de l’île de Zanzibar. Elle est divisée par Creek Road en deux parties inégales : Stone Town occupe la partie ouest, tandis qu’à l’est se trouvent les nouveaux quartiers de Ng’ambo (littéralement “l’autre côté”), ainsi que d’autres zones comme Amaani, Mazizini, Magomeni et Mwanakwerekwe, où l’on trouve boutiques, marchés, bureaux, immeubles d’habitation, bidonvilles et quartiers de classe moyenne.


			

				

					 


				


			


			

				

					[image: ]

				


			




  Île de Zanzibar

  


  1 À voir


  

	

	  

			

		  1


		

			

		  Bains perses de Kidichi 


		

			

		  A4


		

	  


	  

			

		  2


		

			

		  Palais Maruhubi 


		

			

		  D1


		

	  


	  

			

		  3


		

			

		  Ruines de Mbweni 


		

			

		  D2


		

	  


	  

			

		  4


		

			

		  Palais Mtoni 


		

			

		  D1


		

	  


	

  


 2 Activités


  

	

	  

			

		  5


		

			

		  Gallery Tours & Safaris 


		

			

		  D2


		

	  


	

  


 4 Où se loger


  

	

	  

			

		  6


		

			

		  Changuu Private Island Paradise 


		

			

		  C1


		

	  


	  

			

		  7


		

			

		  Chapwani Private Island Resort


		

			

		  D1


		

	  


	  

			

		  8


		

			

		  Mangrove Lodge 


		

			

		  A4


		

	  


 

			

		  

		

			

		  Mbweni Ruins Hotel


		

			

		  (voir 3)


		

	  


	  

			

		  9


		

			

		  Shooting Star Lodge 


		

			

		  B3


		

	  


	  

			

		  10


		

			

		  Zan View Hotel 


		

			

		  B3


		

	  


	

  





			1	À voir


			En forme de triangle, Stone Town est bordée par l’océan sur deux côtés, et par Creek Road (officiellement renommée Benjamin Mkapa Road) sur le troisième. La plupart des sites sont sur le front de mer nord (Mizingani Road) ou dissimulés dans les rues étroites.


			

			Princess Salme Museum	MUSÉE


			(carte voir ici ; %0779 093066 ; selgpsm@gmail.com ; hôtel Emerson on Hurumzi, Hurumzi St ; 5 $US ; h10h-17h lun-dim). Soigneusement entretenu par Said al-Gheithy, historien renommé, ce ravissant petit musée retrace l’histoire de la princesse Salmé. Fille d’un sultan, elle s’enfuit avec un marchand allemand à la fin du XIXe siècle et rédigea Mémoires d’une princesse arabe. Si Said al-Gheithy est de service, sa visite guidée du musée ajoute de la profondeur à l’histoire.


			Beit el-Ajaib	ÉDIFICE HISTORIQUE


			(House of Wonders, “Maison des merveilles” ; carte voir ici ; Mizingani Rd). Emblèmatique de Stone Town, la “Maison des merveilles” s’élève sur plusieurs étages de colonnes élancées et de balcons en acier dominant le front de mer. Ses immenses portes sculptées seraient les plus grandes d’Afrique de l’Est. Devant elles, deux canons en bronze du XVIe siècle rappellent par leurs inscriptions la présence portugaise. À l’intérieur, le National Museum of History & Culture (musée national d’Histoire et de Culture) est consacré à la civilisation swahili et aux peuples de l’océan Indien.


			Édifiée en tant que palais de réception pour le sultan Barghash en 1883, cette grandiose demeure arborait à l’époque des sols de marbre et des boiseries et possédait l’électricité et l’eau courante – ce qui lui valut son nom. Mais en 2012, après des années de négligence, une grande partie du balcon s’est effondrée et l’édifice a été fermé au public.


			La restauration est depuis retardée et, lors de nos recherches, aucune date de réouverture n’était connue, mais on peut toujours admirer cette Maison des merveilles de l’extérieur. Bien que la peinture blanche continue de s’estomper, elle reste l’une des plus majestueuses de Zanzibar.


			Forodhani Gardens	JARDINS


			(jardins de Jamituri ; carte voir ici). Ce vaste espace public en front de mer permet de découvrir agréablement la vie de l’île, car c’est le lieu privilégié de rendez-vous des habitants comme des touristes. Il comprend un grand restaurant au bord de l’eau, deux petits cafés avec des tables en extérieur, des bancs à l’ombre des arbres, une aire de jeux pour enfants et des cuisines de rue le soir. Les jardins ont été aménagés en 1936 pour le Jubilé d’argent du sultan Khalifa (1911-1960). Au centre de la pelouse se trouve le kiosque à musique où jouait la fanfare, et près du front de mer se dresse encore l’arche construite en vue de commémorer la visite officielle de la princesse Margaret, en 1956. 


			Old Dispensary	ANCIEN HOSPICE


			(ancien dispensaire ; carte voir ici ; Mizingani Rd). Agrémenté de balcons vert menthe, de dentelles de pierre et d’une tour de l’horloge sculptée, cet ancien hôpital de charité, construit à la fin du XIXe siècle, est l’un des édifices les plus marquants sur le front de mer. On doit sa construction à Tharia Topan, un éminent marchand indien ismaélien qui fut aussi conseiller financier du sultan et banquier de Tippu Tip, le plus célèbre marchand d’esclaves de Zanzibar. Le bâtiment, en accès libre, abrite désormais des bureaux. La vaste cour au rez-de-chaussée sert de cadre au restaurant Abyssinian’s Steakhouse (%0772 940566 ; plats 10 000-17 000 Tsh ; h11h-22h).


			

				

					 


				


			


			Mosquée de l’Aga Khan	MOSQUÉE


			(Mosquée de Kiponda ; carte voir ici). Dans le quartier de Kiponda, à Stone Town, l’une des plus grandes mosquées de Zanzibar accueille la communauté ismaélienne depuis 1905. L’édifice, aux jolis détails architecturaux, est remarquable pour ses fenêtres pointues ornées d’arabesques, sa vaste cour et une impressionnante porte sculptée de style gujarati.


			Palais Mtoni	VESTIGES


			(carte voir ici). Donnant sur la côte, à l’écart de la chaleur et du vacarme de Zanzibar Town, le palais Mtoni fut érigé pour le premier sultan de Zanzibar, Sayyid Said, en 1828. Son unique épouse légitime, ses nombreuses concubines et leurs dizaines d’enfants y résidaient. Selon des descriptions de l’époque, c’était un édifice superbe doté de balcons extérieurs et d’une grande cour où paons et gazelles évoluaient en liberté. Aujourd’hui ne subsistent que des ruines composées de salles à ciel ouvert et d’arches en arabesque encadrant la végétation tropicale et les eaux azur. Pour s’y rendre, suivre la route de Bububu au nord sur 6 km après la sortie de Zanzibar Town, une piste conduit aux ruines, à l’ouest.


			Cathédrale Saint-Joseph	ÉGLISE


			(carte voir ici ; Cathedral St). En arrivant en bateau à Zanzibar, le voyageur voit se découper à l’horizon les flèches de cette cathédrale catholique romaine. L’architecte français Pierre Marius Bérengier (1808-1876), à qui l’on doit l’église Saint-Michel de Marseille, en dessina les plans, et elle fut construite par des missionnaires français entre 1893 et 1897. Elle est fréquentée par les catholiques locaux – Zanzibarites, Européens et catholiques de Goa. L’entrée est libre mais un don est attendu. Les horaires des messes sont indiqués sous le porche.


			L’entrée principale, située dans Cathedral Sreet, est souvent fermée (mais l’impressionnante façade de la cathédrale est visible à travers la grille). La porte arrière, généralement ouverte, est accessible via une petite allée qui part de la partie ouest de Gizenga Street. Repérez la petite librairie catholique ; la porte arrière est à côté.


			Bains perses de Kidichi	SITE HISTORIQUE


			(carte voir ici). Le sultan Sayyid Said fit édifier ces bains à Kidichi (11 km au nord-est de Zanzibar Town) en 1850 pour son épouse perse, Shéhérazade. Le couple royal venait après la chasse se reposer dans cet intérieur orné de motifs en stuc stylisés typiquement persans. Malgré le manque d’entretien, on distingue encore une grande partie des motifs, ainsi que le bassin et les tables de massage. Situés parmi quelques-unes des fameuses plantations d’épices de Zanzibar, les bains de Kidichi figurent généralement dans les circuits des épices.


			

				

					 


				


			


			Pour vous y rendre, prenez le dalla-dalla n°502 jusqu’au centre de Bububu (le meilleur point de repère est le poste de police), puis continuez 3 km à pied vers l’est sur une piste. Les bains sont sur la droite.


			

				

					L’ARCHITECTURE DE STONE TOWN


					L’architecture de Stone Town mêle des influences arabe, indienne, européenne et africaine. De plan souvent carré, les demeures arabes s’étendent sur deux ou trois niveaux autour d’une cour intérieure, sur laquelle les pièces ouvrent par des vérandas favorisant la circulation de l’air. Façades et balcons ouvragés caractérisent les maisons indiennes, où plusieurs étages dévolus à l’habitation surmontent généralement une boutique au rez-de-chaussée. Les unes et les autres possèdent un baraza, banc de pierre en bord de rue où l’on se retrouve pour bavarder. 


					Les portes en bois sculpté sont peut-être la caractéristique la plus connue de l’architecture zanzibarite. Symbole de la richesse et du statut social du propriétaire, ces portes étaient habituellement réalisées et posées au début de la construction des maisons – elles étaient même parfois plus anciennes que les maisons elles-mêmes, car provenant d’un emplacement précédent. 


					Certaines portes zanzibarites ont plusieurs siècles, d’autres seulement quelques décennies, tandis que d’autres encore sont relativement récentes ; l’industrie de la sculpture sur porte est toujours florissante.


					Généralement, les portes de style arabe ont un chambranle rectangulaire orné de motifs géométriques, tandis que les plus “récentes” (dont beaucoup datent de la fin du XIXe siècle et intègrent des influences indiennes) possèdent un linteau semi-circulaire et une décoration florale élaborée.


					Les plus anciennes portes sont souvent ornées de versets du Coran. Parmi les autres motifs couramment représentés figurent le poisson (symbole de fécondité) ou le dattier (symbole de prospérité). Certaines portes sont hérissées de grosses pointes en cuivre, une tradition venue d’Inde où ces piques empêchaient les éléphants d’enfoncer les maisons.


				


			


			Palais Maruhubi	VESTIGES


			(carte voir ici ; 5 000 Tsh). Ce palais fut érigé à l’extérieur de Zanzibar Town en 1882 pour loger le vaste harem du sultan Barghash. Quelques années plus tard, il fut ravagé par un incendie. Cependant, les murs, les arches et les larges colonnes, qui autrefois soutenaient un grand balcon, laissent deviner ses dimensions. L’entrée est à 4 km au nord de Zanzibar Town, sur la gauche (ouest) de la route principale en direction de Bububu.


			Cathédrale anglicane	ÉGLISE


			(carte voir ici ; www.zanzibaranglican.or.tz ; près de New Mkunazini Rd ; visite guidée 5 $US incluant les cellules des esclaves et l’exposition sur l’esclavage ; h9h-18h lun-sam, 12h-18h dim). Le haut clocher et les murs gris jaune de la cathédrale anglicane dominent les rues alentour dans cette partie de Stone Town, tandis que les bancs en bois sombre à l’intérieur et les vitraux rappellent les églises britanniques. Édifiée dans les années 1870 par l’Universities Mission to Central Africa (UMCA, société missionnaire britannique) sur le site de l’ancien marché aux esclaves, après l’abolition officielle de l’esclavage, ce fut la première église anglicane d’Afrique de l’Est.


			À l’intérieur de la cathédrale, l’autel se dresserait à l’emplacement exact de l’arbre où les esclaves étaient fouettés avec une branche urticante. Un site émouvant, marqué par un cercle de marbre blanc ourlé de rouge, évoquant le sang des esclaves. 


			L’évêque Edward Steere (1828-1882), qui présida à la construction de la cathédrale, sut répondre au poignant appel lancé par David Livingstone aux missionnaires en 1864, lorsque ceux-ci accostèrent sur l’île. L’un des vitraux rend hommage à Livingstone, tandis que le crucifix a été sculpté dans le bois de l’arbre qui se dressait à l’endroit où son cœur a été enterré, dans le village de Chitambo, en Zambie.


			Dans les jardins alentour, ne manquez pas l’émouvant mémorial de l’esclavage, sculpté par l’artiste suédoise Clara Sornas. Cinq esclaves debout dans une fosse émergent directement de la roche brute et semblent ainsi inéluctablement prisonniers, désespérés, les épaules tombantes, enchaînés par le cou. Bien qu’il ne reste rien du marché aux esclaves, ce mémorial est un sombre rappel d’un passé pas si lointain.


			À l’entrée de l’enceinte de la cathédrale vous pourrez visiter l’East Africa Slave Trade Exhibit, avec une série de présentations et de panneaux informatifs sur l’esclavage. Vous verrez aussi les cellules des esclaves où ces derniers étaient emprisonnés avant d’être vendus. Ce même bâtiment abrite le St Monica’s Lodge (voir ici).


			Les offices ont lieu le dimanche matin en anglais et en swahili. Les horaires sont affichés sous le porche.


			L’entrée du site de la cathédrale est situé sur New Mkunazini Road. L’entrée donne accès à l’exposition sur la traite des esclaves et aux cellules, ainsi qu’à la cathédrale et au jardin.
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